
Je m'oppose au projet GNL/Gazoduq parce-que c’est un projet d’une énorme envergure qui ne s’inscrit 

tout simplement pas dans la transition énergétique nécessaire et supposément souhaitée par le 

gouvernement du Québec. Le manque de cohérence est flagrant et les contre-avis quant à l’exécution 

de ce projet affluent de partout. Le fjord du Saguenay est un réel joyau au niveau provincial et d’aller 

de l’avant avec GNL/Gazoduq mets en péril son écosystème de part l’accroissement de la circulation 

maritime. Les dangers reliés au pipeline, de l’étape de construction jusqu’aux potentiels accidents, sont 

non négligeables. Comme les énergies fossiles sont appelées à tranquillement disparaître, il m’est 

difficile d’imaginer que ce projet aura pour l’expliquer un argument financier dans 10 ou 20 ans.  Et 

même si c’était le cas, je ne pense pas que l’argent puisse être une justification adéquate lorsqu’on y 

risque la santé de notre planète, de notre province, de notre faune et de notre flore. Finalement, je 

trouve immensément déplorable que le contexte de pandémie soit utilisé de manière opportuniste par le 

gouvernement et les promoteurs du projet. Où l’on lit « relancer l’économie », il faut plutôt lire 

« tourner les coins très ronds en termes de respect des normes environnementales ». C’est en temps de 

crise qu’on découvre le vrai visage des différents acteurs de notre société. Et si on accordait le même 

sérieux à la crise climatique qu’à la crise sanitaire? Je vous invite à y réfléchir… 
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